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La mise en pl.ce de la réfonne du DEUG, Il la rentr~e 94195 à Nantes , 
coïncidant Il une année près avec celle des programmes de Lycée, fut l' occa­
sion de créer Il Nantes un groupe de liaison Tenninale S-Deug A, 

Tout a commencé en 1995, o~, à 1. demande de professeurs de l'APMEP, 
l' IREM organisa, dans ,on cycle de siminaire, une siance ccnsacrée Il une 
information r~cip r oque. ponCint à la fois sur la nouvelle orgarusation des 
études secondaires, en particulier le bac S et ses différentes spéciaIJtés, et sur 
la mise en place du DEUG modulaire. 

L 'objectif de cette rencontre, Il laquelle participait une trentaine de pro­
fesseurs de Lycée et d'universitatres, était triple : 
- mettre en évidence I.s conséquenc ... , pour les nouveaux bacheliers, de ceue 

nouve1Je orgarusalÎon des études secondaires. sur le plan de leurs connais­
sances matbémauques, 

. informer les profes eurs de lycée des nouveaux cursus universitaires. 
- initialtser une ~nexi o n sur la liaison Tenninale-Deug. 

À 1. suite de celle rencontre, il a étt décidé de mettre en place, daos le 
cadre des slages [REM, un groupe d. travail TenninaJe S.Deug A, qui a pu 
commencer ses. activllés en Janvier t 996. 

Six séances de trois heures, le jeudi apIts-nudJ, étaient prévues, Outre le 
côté informel. l 'objeclif du sUlge était d'essayer d' analyser les difficultés 
rencontrées par les nOuveall){ étudiants débarquant" l'Université, particuliè­
rement en mathématiques. 

La problémalique retenue Initialement était. h partir de copies d'étu­
diants, de r~penorier les erreurs rencontrées, d'essayer d'en analyser les 
causes et de proposer des solutions pour tenter d'y remédier. 

Composition du groupe 

Le groupe comportait 13 profes""urs de mathématiques de lycée. retenus 
par la MAFPEN après appel de candida!UIts au PAF, 8 universitaires du 
Département de Mathématiques de Nantes. Les professeurs de lycée ensei­
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gnaienl presque IOUS en Temünale S. Les universilaires (3 PRAO, 3 maîtres 
de conférence cl 2 professeurs), enseignaienl cn DEUO où en Licence. 

Le groupe ~tail co -anim~ par un professeur de lycée el par un maître de 
conférence. 

A ces personnes se sonl joinlJ; deux élUdianlJ; de Deug première année, 
lors d'une séance où ont été analysés les résultalJ; d'un questionnaire proposé 
aux étudiants. 

Activités du gtoupe 

Outre des activités d'in(onnatjon sur Je niveau des connaissances en 
Terminale elles méthodes pédagogiq ues en vigueur en lycée, le groupe. tra­
vaillé dans trois directions : 
- Étude d'un sUjet d'examen du module M I (prellllcr module de mathéma­

tiques) de Deug A 1"" année de Janvier 96. 
- Élaboration d'un questionnaire proposée en fin d'année aux é tudiants du 

module M2 (deuxième module de matMmatiques). 
- Travail sur les programmes de mathématiques des modules Ml et M2. 

Étude de sujet d'.xamen 
L'examen du module M I de Deug A première année, comportait deux 

sujets, un d'algèbre e t un d'analyse. à trai ter en 3 heures. Chaque sujet COm­
portait une question de cours, choisie dans une liste de dix et distribu6e en 
début d·année. Calculatrices et documents étaient in lerdiLS. 

Analy .. des résultats (concernont l'Algèbre) .. 

1) Question de cours; il s'agissait d'énoncer el de démontrer l'unicité de la 
relation de la division euclidienne des polynômes. 

a) Un nombre importan t d'étudianlJ; ne trruten t pas cette question , per­
d.nt ains i des poinlJ; faciles à obtenir (4120). 

b) La formule de la d.vision euctidienne es t souvent incomplète : la 
condition sur le degré du reste est fréquemment absente, ou incorrec-

le (A = BQ + R. deg R $ deg B). 

On voit .mal comment montrer l'unicilé dans ces conditions. Une perle : 
Je quotie.nt el le reste sont unis dans la djvision euclidienne. 

2) Exercice J 

On demandait de calculer A' = (I+B)" , o~ BJ = 0, et B étant des 
matrices 3 X 3 (de, exercices de mem. type avaient é té traités en ID). 
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Ce calcul faisait appel à la formule du binôme (ce que l'on ne demandait 
pas de justifier). 

Visiblement les étudjants ne sont pas il l'aise avec l'usage de cette fonnu­
le. Des réponses du type (1 + B)' = 1 + nB ne 50nl pas rares. Le calcul des 
coefficientS du binôme est souvent erroné, ou compliqué. 

L'uûltsaùon permanente des calculatrices en lycée n' y est sans doute pas 
étrangère. 

3) Exercice U 
On demandait d ' abord le degré du polynôme 

p,eX) = (X +. + b)''' l _ X 20+l _ .20+t _ b'n+l 

où a et b sont des paramètres réels distinctS et non nuls. 
Un nombre non négUgeable d'étudiants afftrrnent que son degré es1 2n+ l . 

La scconde question consistait à calculer les racines du polynÔme Pl ' 

Le calcul de (X+a+b)J pose d'emblée un problème pour cen.ins. Sunout. 
le calcuJ des racines de Pl . qui sont - a et - b, se lfQU\'C singuJj~remen l com ­

pliqué par le fait que les étudiant ont perdu tout rénelC.C calculatoire du type 
mise en facleurs , simplification de fomlUlc:s .... 

On avait Pl = 3(a+b)X' + 3(a+b)'X + 3.'b + 3ab'. 

Généralemcnt 3 est mis en facteur, mais voir que .'b + ab' peut s'écrire 
ab(a+b) parait relever de l'exploit. D'où des calculs monstrueux , longs et 
sources d'erreurs. 

Il y a là. un réel problème, qui demande rénexion . PeUl-on faire des 
mathématiques sans être familia.tlsé aux techniques calc ulatoires élémen­
taires ? 

Eoquête auprès des étudiants 

Le groupe a élaboré un questionnaire, di tribué à la totalité des étudiants 
de M2 (option MIAS), li la fin de la dernière séance de cours. Le dépouille­
Olen t • poné sur 2 JO réponses . 

L' .nquat. avan plusieurs objecti fs : 
- Cerner l'auente des éludiants en matière de polycopiées (exerctces, cuurs), 

amsi que sur différentes façons d'aborder un cours en ampht ou un m . 
- Tenler d'évaluer le travail personnel des étudiants . 
. Relever un cenain nombre de pomls où les étuctiants rencontraient des dif­

licultés . 
Les résultats ne sonL pas vraimen l une surprise. mais confirment ce que 

l' on subodorait déjà : 
1) Les éludiants sonl majoritairement demandeurs de polycopiés, tant de 
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COUtS, (componanl énonc~s, démonsuations), que d'exercices, comportant 
des exercices conigt5. 

2) 43 % InlVlùllent les matMmatiques moins de 5 h par semaine, 
46 % entre 5 h et 10 h. 

3) La physique est la matière qui leur pose le plus de difficulté (58 % des 
r~ponse.s, contre 12 à 13 % pour les autres). 

4} Thèmes mathématiques cités comme difficiles : 
- suites (44 'lb), calcul intégral (40 %) 
- espaces vectoriels (35 %J, dtveloppements limités (54 %), !onctions 

hyperboliques (60 %), réciproques de f nclions trigonomttriques 
(58 %), swteS de Cauchy (55 %) 

- plus généralement, les noùons de démon tration (43 'lb). 

Deux étudiants ,'étaient joints au groupe pour commenter les résultats de 
l'cnquate. De leurs propos, il re"on que : 
- l' adaptation à la fac demande, en général, un semestre : les lycéens ne SOnt 

pas p.réparés il la vie universitaire, entièrement nouvelle pour eux . 
. Les étudiants, en débarquant à l' université, ignorent, en général , les 

méthodes de travail en fac, et ce qu'on anend d'eux. 
- Les échanges enseignants-étudiants sont quasi·inexistants. 
- Les étudiants attachent plus d'imponance au travail effectué en TD qu'à 

celui effeclué en amphi. Celui*ci demande une all~ntion soutenue. el, en 
général, au bout d'une demi ·heure, ils décrochent, se contentant de prendre 
des notes . 

TraYllil sur 1 •• programmes 
La dernière séance a ~té consacrée à une réne.ion sur les programmes de 

Ml et M2, en s'efforçant de les accompagner de commentaires détai llés des­
tinés a.ux enseignants, conune cela existe dans le secondai.re. 

Ce travail a débouché sur un cenain nombre d ' ajustement' de ces pro­
grammes et commentaires très pIécis, qui ont ~té ensuite approuvés par le 
Conseil du Département de Mathématiques. 

Conclusion 
Ceue première année de travail à permis de mettre en évidence quelques 

tendances concernant les ~lud i ants arrivant à l'universÎté ; 
• ils sont fon peu entrainés au calcul algébrique, 
- ils ne SOnt pas du tOUt 11 l'aise en logique, confondant régulièlement condi· 

tion nécessaire et condition suffisante, inclusion et égalité d'ensembles. et 
éprouvent des difficultés à mettre en œuvre correCtemem Une démonstra­
ti on, 

BuIlfJtin.APMEP ~ 4fO· JotImew NarJonal8s • Albi 1996 

454 

Bulletin de l'APMEP n°410



- ils n' 00{ pas le réfle.'te de mémoriser les resultalS essentiels, 
- ils sonl tr~s demandeurs d'informations, celles-<:; n'élam pas loUjOurs clai-

rement expnmées (organisation de leurs études. niveau de compétence exi­
gée, objectifs à ",leindre, ... ). 

n ne s'agi! que d' un constat Les solutions à ces problèmes restent encore 
à trouver. 

Le travail commencé en 95196 n'cst que l'ébauche d' une réflexion à long 
terme. En 96/97, le groupe conlÏnu. son activité , SQUS forme de =hercbe 
action. 

L'OUVERT 
La revue de la Régionale d'Alsace vous offre 

4 fois par an : 
- des tt~.tes de ,,'1lIgarisatioD sur des rec.herches récentes: 

Théon'e des nœuds el enluminure celle, Excursion et incursion 
dans l'analyu hamwnique d'hier et d'aujourd'hui .. . 

- des idées et des informations pour l'enseignement: 
Le caiJièr de CourS au collège, Economie ft ma/hématiques, 
Physique et maJhématiques" .. 

- des études sur l'histoire des mathématiques : un épistxk de la 
bataille pour le triomphe du calcul infinitésimal, Euréka. IIUnI 

~ .d + L1 + 4. La créa/ion des premiires revues dt 
mo/hématiques ... 

- une rubrique d. problèmes .. , 

Abonnement: 
110 Flan (180 FI2 ans) pour les membres APMEP d'Alsace (sinon 
respeclÏvemeDt 140F et 240 F. 

~h = de StraSbourg, 10 rue du Géntral Zimmcr · ,~ L84 Stasbourg Cedex. ~ 
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